
LA SIGNIFICATION DU MOT 

‘MESSIE’ 

‘Et vous, leur demanda-t-il, qui dites-vous que je suis? Simon Pierre 

lui répondit: Tu es le Messie, le Fils du Dieu vivant’ (Mt 16:15-16). 

Que signifie le mot ‘Messie’? Quelle est la signification du titre? Lorsque les 
chrétiens lisent les Evangiles: Matthieu, Marc, Luc et Jean, ils les lisent 
généralement dans une perspective chrétienne, qui ne leur donne pas toujours 
une image exacte de ce qui se passe. Cela peut surprendre certaines 
personnes de savoir qu’il n’y avait ni chrétiens ni églises à l’époque de Jésus. 
Vous devez attendre le livre des Actes des apôtres pour cela. Jésus a bien dit 
qu'il construirait son Eglise, c'est-à-dire sa communauté, mais cela devait être 
fait par les apôtres et par d'autres à l'avenir. Jésus nous est présenté dans les 
Evangiles comme le Messie très attendu de la religion juive. Il est 
l'accomplissement de la bonne nouvelle qui a été prophétisée dans l'Ancien 
Testament. Le fond des Evangiles est très juif. 

Il est bon de chercher Jésus partout dans la Bible, mais il est dangereux de 
lire l'Ancien Testament et même les Evangiles dans une perspective 
chrétienne étroite. Vous pouvez mal interpréter ce que les auteurs ont 
communiqué. Cela peut également avoir pour résultat de spiritualiser et 
d'allégoriser des passages selon des idées préconçues, au lieu de prendre des 
textes pour argent comptant. Alors, mettons nos lunettes messianiques et 
voyons ce qui a vraiment été dit à propos de Jésus. Cela nous aidera à 
comprendre pourquoi il a tant parlé du royaume de Dieu et de ce dont il 
parlait réellement. 

Les anciennes versions de la Bible mentionnent rarement le ‘Messie’. La 
version King James (KJV) ne mentionne le Messie que deux fois, la version 
standard révisée (RSV) sept fois. La version précédente de la Nouvelle 
version internationale (NIV) ne mentionnait le Messie qu’à deux reprises, 
mais l'édition 2011 utilise ‘Le Messie’ 74 fois. Les traductions récentes 
tendent à traduire le Messie plus fréquemment. L’ISV traduit le Messie 546 
fois et n’utilise jamais le mot ‘Christ’. Leur raison est ‘pour souligner 
l’affirmation unique faite par les écrivains du Nouveau Testament, à savoir 
que ce qu’ils écrivent a trait à Jésus comme à la prétendue réalisation de 
l’espoir du Messie d’Israël’. 

La conscience messianique de Jésus 

Dès l'âge de 12 ans, peut-être plus jeune, Jésus était conscient de sa relation 
unique avec le Père et, au tout début de son ministère, à l'âge de 30 ans 
environ, il était conscient de son messianisme. Jésus a cité une prophétie 
messianique en prêchant dans la synagogue de sa ville natale, Nazareth, il a 
dit: 



‘L'Esprit du Seigneur repose sur moi, parce qu’il m'a désigné par l’onction 
pour annoncer une bonne nouvelle aux pauvres’ (Lc 4:18). 

Mais si Jésus était le Messie, le roi juif attendu, comment allait-il enseigner 
aux gens sa propre identité et sa mission sans être arrêté en tant que militant 
politique? Sa stratégie consistait à parler en paraboles et à utiliser un 
vocabulaire crypté. 

Dans Mc 8:27, Jésus demanda à ses disciples qui les gens croyaient qu’il 
était. La plupart des gens semblaient penser qu'il était la réincarnation de l'un 
des prophètes. Puis Jésus a demandé à ses disciples qui ils pensaient qu'il 
était. Pierre répondit: ‘Tu es le Messie’ (Mc 8:29). Alors Jésus les a avertis 
de ne le dire à personne. Immédiatement après cela, il commença à leur 
apprendre que le Fils de l'homme devrait beaucoup souffrir et être rejeté par 
les anciens, les principaux prêtres et les scribes. Ensuite, il serait tué, mais 
trois jours plus tard, il ressusciterait (Mc 8:31). Ce n'était pas tout à fait ce 
qu'ils espéraient de leur Messie attendu et Pierre a pris Jésus à part et l'a 
réprimandé. Selon les prophètes juifs, leur Messie était un roi! 

Le Messie et son royaume 

Le message de Jean-Baptiste, le prophète qui a préparé la voie pour le 
ministère de Jésus, était que les gens devaient se repentir, car le royaume du 
ciel était proche! (Mt 3:2). Le royaume de Dieu était également au centre de 
l'enseignement de Jésus du début à la fin. Dès qu'il fut baptisé, il commença 
à prêcher que le royaume de Dieu était proche (Mc 1:15). 

Au début du livre des Actes, Luc dit que Jésus s'était montré vivant à eux par 
de nombreuses preuves convaincantes, apparaissant aux apôtres pendant une 
période de 40 jours et leur parlant du royaume de Dieu (Ac 1:3). À la fin du 
livre des Actes, nous trouvons Paul emprisonné à Rome, où il continua à 
prêcher sur le royaume de Dieu et à enseigner hardiment et librement à 
propos du Seigneur Jésus le Messie (Ac 28:31). 

Si nous estimons que ce concept n’est plus aussi pertinent aujourd’hui, c’est 
peut-être parce que nous n’avons pas bien compris Jésus. Il est venu chez 
son peuple, Israël, mais ils ne l’ont pas reçu. Il a donc envoyé ses disciples 
annoncer l'évangile à toutes les nations du monde en leur disant que cet 
évangile du royaume serait proclamé dans le monde entier, en tant que 
témoignage pour toutes les nations, et que la fin arriverait (Mt 24:14). 
L'évangile ne concerne pas seulement la croix et le pardon des péchés, il y a 
aussi l'évangile du royaume. 

Jésus a dit à Nicodème que, sauf si une personne est née de nouveau ou née 
d'en haut, elle ne verrait pas le royaume de Dieu (Jn 3:3). Il a ensuite 
reformulé la question en disant que, à moins que quelqu'un ne naisse d'eau et 
d'Esprit, il ne peut pas entrer dans le royaume de Dieu (Jn 3:5). Nicodème a 
exprimé son incrédulité à propos de l’expression ‘né de nouveau’, mais il n’a 
eu aucun problème avec l’expression ‘royaume de Dieu’. Que pouvons-nous 



présumer de sa compréhension de voir le royaume de Dieu et d'entrer dans 
le royaume de Dieu? Le royaume de Dieu ne doit pas être interprété 
géographiquement comme un endroit tel que le Royaume-Uni, mais plutôt 
comme un ‘règne’. ‘Voir le royaume de Dieu’ signifie en faire l'expérience. 
Cf. Ac 27 où il est dit que Dieu ne laisserait pas son Saint voir la pourriture. 
Cela nécessite une transformation spirituelle, une naissance spirituelle. Y 
entrer est un concept intéressant. Que peut-il vouloir dire? Il y a différentes 
possibilités. Nous pourrions penser au royaume de Dieu comme étant 
l'Eglise, le ciel ou le paradis, et il est vrai qu'il faut être né de nouveau pour 
y entrer. Mais Nicodème était un pharisien, un homme comme Siméon qui 
était pieux et attendait avec impatience que le Messie vienne et sauve Israël. 
Dans mon étude de l’utilisation de l’expression ‘royaume de Dieu’, comme 
réflété dans ce livre, j’étais convaincu qu’elle ne peut que faire référence au 
règne messianique à venir. 

La question suivante est de savoir ce que signifie expérimenter ou entrer dans 
ce futur royaume. Rappelez-vous que le royaume signifie le règne ou la 
royauté, pas un territoire. En tant que chef religieux juif, Nicodème avait très 
probablement l’espoir de participer au gouvernement du royaume du Messie, 
si le Messie arrivait de son vivant, plutôt que d’y entrer en tant que sujet ou 
citoyen. C’est l’implication d’entrer dans un ‘règne’ ou une ‘monarchie’. 

La plupart des références au royaume de Dieu ou au royaume du ciel dans le 
Nouveau Testament se trouvent dans les Evangiles et sur les lèvres de Jean-
Baptiste et de Jésus. La plupart des érudits considèrent ces termes comme 
des synonymes, mais le ‘royaume des cieux’ est traduit par ‘royaume venant 
du ciel’ par ISV. Cela met l’accent sur l’origine et la nature célestes du 
royaume. Il n’est utilisé que par Matthieu et des passages parallèles dans les 
autres Evangiles utilisent ‘le royaume de Dieu’. Mais Jésus n’a pas de 
royaume dans les cieux; c’est le domaine du Père. En tant que descendant 
promis de David, son royaume est terrestre. 

Pourquoi les épîtres sont-ils relativement silencieux sur le sujet? La 
terminologie du royaume a plus à voir avec le Messie et son futur règne sur 
la terre qu'avec l'Eglise. Quand les gens parlent de construire ou d’agrandir 
le royaume, ils n’utilisent pas la terminologie biblique. La Bible ne parle 
jamais de la construction du royaume de Dieu. Cependant, Jésus a dit qu'il 
construirait son Eglise (Mt 16:18), et dans le verset suivant, il a dit à Pierre 
qu'il lui donnerait les clés du royaume de Dieu. Il y a donc un lien. Il se passe 
quelque chose en secret, en ce moment, qui est très vital pour chacun de nous. 
Au cours des 2000 dernières années, Dieu a élaboré son plan pour chaque 
peuple et chaque nation. Selon les paraboles de Jésus sur le royaume de Dieu, 
le semeur sème continuellement la graine et récolte une moisson pendant que 
l’ennemi est occupé à semer les mauvaises herbes. La levure imprègne 
continuellement la pâte et la graine de moutarde devient un gros arbre. Des 
gens de tous les coins du monde découvrent la perle de grand prix et le trésor 
caché. Le trésor et la perle de grand prix font référence à la fois à Jésus lui-
même et au royaume de Dieu que les croyants en Jésus vont hériter. Le filet 



du royaume capture toutes sortes de poissons; peuples de différentes tribus 
et cultures et locuteurs de langues des quatre coins du monde. 

Jésus a beaucoup parlé du royaume de Dieu. Il est notre Sauveur et il a parlé 
de l'avenir de ceux qui seraient sauvés. Il aurait pu parler de paradis, de vie 
éternelle (comme le fait Jean dans son Evangile) ou du ciel, mais il a choisi 
de parler du royaume de Dieu. Le royaume de Dieu est une expression qui 
contraste avec les royaumes de cette terre. Ce sont des royaumes et des 
empires corrompus avec toute leur fierté et leur oppression. Le règne du 
Messie illustrera comment la royauté devrait être traitée. Cela contraste aussi 
avec le paradis. Le paradis est équivalent au sein d’Abraham, ce lieu de 
félicité et de repos en présence du Seigneur. Le paradis est céleste, mais le 
royaume de Dieu est terrestre. 

Le royaume de Dieu est un règne de 1000 ans, quand Jésus le Messie juif 
régnera de son trône terrestre jusqu'à ce qu'il ait mis tous les ennemis sous 
ses pieds, comme enseigné dans Mt 19:28 et Ap 20:4. Nous ignorons tous 
les détails. Ce que nous savons, c’est que lors du retour de Jésus sur cette 
terre, les saints morts ressusciteront, que les saints vivants seront changés et 
qu’ils régneront tous avec le Messie sur cette terre. C'est le vrai début de la 
vie éternelle, car après la résurrection, nous ne pourrons plus jamais mourir, 
la mortalité aura revêtu l'immortalité. Cela ne veut pas dire que nous ne 
possédons pas déjà la vie éternelle. Nous avons la garantie de la vie éternelle, 
mais la glorification ne commence qu’à la résurrection, quand l'homme 
devient immortel. 

Le Messie dans les Evangiles 

Matthieu appelle son Evangile un récit de la vie de Jésus le Messie, fils de 
David, fils d'Abraham (Matt1:1). Cela souligne le fait que Jésus est le Messie 
juif attendu. Le mot grec Χριστός, Christ, est équivalent à celui de Hébreu 
Mashiach, qui veut dire ‘Messie’, que l'on croyait partout être le fils de 
David et un descendant d'Abraham. Le premier verset du Ps 110 est un ordre 
de l’Eternel adressé au Seigneur de David (le Messie), de s’asseoir à sa droite 
jusqu'à ce qu’il maîtrise ses ennemis. C’est le Père qui maîtrise les ennemis 
du Messie et qui a abouti à la défaite de Satan, de l’Antéchrist et du faux 
prophète à Harmaguédon. Seulement, a ce moment, le Fils s'assiéra sur son 
trône à Sion et gouvernera le monde. Tout en gouvernant, le Fils détruira 
toute règne, autorité et pouvoir, puis rendra le royaume à Dieu le Père (1 Co 
15:25-26). Ps 110:1 est cité à quatre reprises dans le Nouveau Testament 
(Matthieu 22:44, Mc 12:36, Lc 20:42, Ac 2:34) et il est référé dans les épîtres 
de Paul et de Pierre et dans Hébreux. Jésus l'a cité et a ensuite demandé aux 
érudits juifs pourquoi David appelle le Messie son Seigneur, alors qu'il est 
son fils (descendant)? Ils n'avaient pas de réponse, car ils ne pouvaient pas 
accepter sa divinité. Dans son discours de la Pentecôte, Pierre cita le verset 
et déclara ensuite que tout le peuple d'Israël devait comprendre sans aucun 
doute que Dieu avait fait de ce Jésus, qu'ils ont crucifié, Seigneur et Messie 
(Ac 2:34-36). En ajoutant le titre de ‘Seigneur’, Pierre met Jésus sur un pied 



d'égalité avec Dieu. Le titre complet, le Seigneur Jésus-Christ, était 
clairement une affirmation que Jésus de Nazareth est à la fois Dieu 
(Yahweh/Jehovah) et le Messie. 

Marc commence son Evangile en disant que son livre était la bonne nouvelle 
de Jésus le Messie, le Fils de Dieu. Il présente aussitôt Jésus sous les noms 
de ‘Messie’ et ‘Fils de Dieu’, deux titres messianiques. 

Luc cite les paroles de l'ange à Zacharie sur le fils qui lui serait né, Jean-
Baptiste, disant qu'il irait devant le Seigneur avec l'esprit et la puissance 
d'Elie pour préparer le peuple à être prêt pour le Seigneur (Lc 1:17). Cela fait 
allusion à Ma 3:1 et 4:5-6, qui contiennent les paroles des dernières 
prophéties messianiques de l'Ancien Testament. La nuit de la naissance de 
Jésus, des anges ont annoncé aux bergers que leur Sauveur, le Seigneur 
Messie, était né cette nuit-là dans la ville de David (Lc 2:11). Ainsi, dans les 
Evangiles, l’accent a été mis au début sur le fait que Jésus de Nazareth est le 
Messie juif tant attendu. 

Lorsque Jean-Baptiste a commencé son ministère, il a prêché en disant que 
le peuple devrait se repentir, car le royaume des cieux était proche (Mt 3:2). 
Lorsque Jésus a commencé son ministère, il a parcouru la Galilée, enseignant 
dans les synagogues, prêchant la bonne nouvelle du royaume et guérissant 
toutes les maladies parmi le peuple (Mt 4:23). À qui est ce royaume? Les 
Juifs religieux auraient compris que ce n'était rien d'autre que le royaume de 
leur Messie attendu. 

Jésus a commencé son ministère dans sa ville natale de Nazareth en citant un 
passage messianique d'Es 61:1: ‘L'Esprit du Seigneur repose sur moi; il m'a 
désigné par onction pour annoncer une bonne nouvelle aux pauvres’ (Lc 
4:18). 

Jean commença son Evangile en se concentrant sur la divinité de Jésus et, 
peu après, André retrouva son frère Pierre et lui dit qu’ils avaient trouvé le 
Messie (Jn 1:41). De même, Philippe alla chercher Nathanaël et lui dit qu'ils 
avaient trouvé l'homme au sujet duquel Moïse et les prophètes avaient écrit 
(Jn 1:45). Quand Nathanael a rencontré Jésus, il s'est exclamé: ‘Maître, tu es 
le Fils de Dieu! Tu es le roi d'Israël!’ (Jn 1:49). Et quel était le but déclaré de 
Jean pour avoir écrit son Evangile? Vers la fin de son livre, il nous dit qu'il 
avait enregistré les miracles, afin que les gens puissent croire que Jésus était 
le Messie, le Fils de Dieu, et qu'en croyant en lui, ils puissent avoir la vie (Jn 
20:31). 

Avez-vous reçu le message? Ce n'est pas seulement pour croire en Jésus et 
avoir la vie, mais aussi pour croire que Jésus est le Messie. C'est le but de 
tous les Evangiles, et nous devrions construire notre théologie à partir de là. 
Jésus est le Messie et il reviendra pour établir son royaume ici-bas, comme 
promis par les prophètes de l'Ancien Testament. Chaque Evangile indique 
très tôt que le sujet de leurs biographies n’est autre que le Messie attendu. Le 
mot grec Χριστός est mentionné plus de 50 fois dans les Evangiles et plus de 
500 fois dans le Nouveau Testament. Pour les Juifs, ὁ Χριστός était un titre 



qui voulait dire ‘l’oint’, ou suivi de l’hébreu ‘le Messie’. L'onction a été faite 
en versant de l'huile sur la tête, et la personne ointe a été ainsi consacrée au 
service religieux comme prophète, prêtre ou roi; dans le cas de Jésus, tous 
les trois. Mais aujourd’hui beaucoup de chrétiens le comprennent comme un 
nom personnel plutôt qu’un titre. 

L’enseignement concernant notre règne futur avec le Messie dans son 
royaume ne doit pas être confondu avec celui de notre statut actuel d’être ‘en 
Christ’, qui est maintenant assis à la droite de Dieu. Paul a dit: Dieu nous a 
élevés avec lui et nous a fait siégé avec lui dans le domaine céleste en Jésus 
Christ (Ep 2:6), et que si nous avons été ressuscités avec le Messie, nous 
devrions continuer à nous concentrer sur les choses qui sont au-dessus, où le 
Messie est assis à la droite de Dieu (Col 3:1). Le fait que nous soyons élevés 
avec Christ et assis dans les domaines célestes est notre position spirituelle 
actuelle ‘en Christ Jésus’, mais être assis avec Christ sur son trône terrestre 
lors du renouveau de toutes choses et y régner avec lui est une autre affaire. 
C'est notre glorification future. 

Les Evangiles synoptiques ont été écrits pour nous donner un résumé de la 
vie et de l'enseignement de Jésus et pour répondre à la question: ‘Qui était 
cette personne?’ Les écrivains des Evangiles citent amplement la Bible 
hébreu et identifient Jésus comme le Messie, une personne mystérieux dans 
le sens de ses titres divins. Les Juifs de cette époque le considéraient 
généralement comme un sauveur capable de sauver Israël de leurs ennemis 
et de le gouverner comme leur roi, avec justice et droiture. Il aurait également 
une influence profonde sur les nations du monde. 

L’Evangile de Matthieu commence par une généalogie de Jésus-Christ (Jésus 
le Messie). La généalogie est la preuve qu'il était un descendant d'Abraham, 
le père de la nation juive et un descendant de David, le roi le plus vénéré 
d'Israël, et à qui Dieu avait fait la promesse suivante dans 2 S 7:12-13: 

‘Quand ta vie sera terminée et que tu iras rejoindre tes ancêtres, j'élèverai 
après toi ta progéniture, une qui sortira de ton corps et je fortifierai son 
royaume. Il construira un temple (maison) dédié à mon nom et je ferai en 
sorte que le trône de son royaume dure pour toujours.’ 

Bien que la promesse ait été partiellement accomplie par son fils Salomon, 
qui a construit le temple à Jérusalem, elle est également considérée comme 
une prophétie messianique. C’est le fils supérieur de David qui construirait 
son église et régnerait pour toujours. Ps 89:27-29 dit que Dieu établira la 
ligne de David pour toujours, son trône aussi longtemps que les cieux 
subsisteront. La ‘maison’ que le Messie construit est la communauté 
messianique, l’église que Jésus a dit qu’il construirait, qui deviendra 
finalement la maison royale du royaume de Dieu. La maison de Dieu est 
l’église du Dieu vivant, le pilier et le fondement de la vérité (1 Tm 3:15). 
Nous sommes actuellement en train de construire une maison spirituelle pour 
devenir une sainte prêtrise, offrant des sacrifices spirituels acceptables pour 



Dieu par Jésus-Christ (1 P 2:5). En tant qu’enfants de Dieu, nous sommes les 
héritiers de toutes choses, y compris du gouvernement du monde. 

Dans Mt 2:1, des astrologues de l'est sont venus à Jérusalem pour rechercher 
le nouveau roi des Juifs. Lorsque le roi juif Hérode en eut entendu parler, il 
fit assassiner tous les enfants de sexe masculin âgés de moins de deux ans à 
Bethléem, craignant un rival. Dans Lc 1:32-33, un ange est apparu à Marie 
et lui a dit qu'elle allait avoir un fils et l'appeler Jésus. L'ange a dit que son 
fils régnerait sur Israël pour toujours. En d'autres termes, il serait le Messie! 
Il serait grand et s'appellerait le Fils du Très Haut, et Dieu lui donnerait le 
trône de son ancêtre David, et son royaume ne finira jamais. 

Zacharie, le père de Jean-Baptiste, a également prophétisé que Jésus mettrait 
l'accent sur son ascendance davidique. Il a dit que Dieu leur avait élevé un 
puissant Sauveur dans la famille de son serviteur David, comme il l'avait 
promis par l'intermédiaire de ses saints prophètes (Lc 1:68-70). Ainsi, Jésus 
est clairement identifié dans les premiers chapitres de Matthieu et de Luc 
comme étant le Messie, le roi attendu dans la lignée de David. On l’appelle 
aussi ‘le Seigneur’, et quel autre homme que le Messie pourrait être appelé 
Seigneur? 

La principale question abordée dans ce livre concerne l’expression de 
Matthieu ‘le royaume des cieux’, ou ‘royaume de Dieu’, telle qu’elle est 
exprimée par d’autres auteurs du Nouveau Testament. Mon but est de 
montrer que cette expression ne fait pas référence au royaume de Dieu le 
Père, qui est universel et éternel et ne peut logiquement être considéré 
comme ‘être à portée de main’ ou ‘proche’. Il ne peut pas non plus être hérité 
ou entré. Cette expression fait régulièrement référence au royaume du 
Messie, le royaume qui vient de Dieu, le royaume établi par Dieu le Père, le 
royaume de son Fils bien-aimé. Contrairement à la souveraineté de Dieu sur 
tous, ce royaume est sur la terre et est gouverné par un roi humain pour un 
temps limité. En fait, il gouvernera depuis Jérusalem et son royaume doit être 
identifié avec le royaume promis au ‘Fils de l'homme’ et aux saints dans Dn 
7:13-14, 27 et dans Ap 20:4-6. 

Lorsque Jésus a exercé son ministère public pendant trois ans tout en formant 
ses disciples, il a eu une tâche difficile. Il est né Messie et Seigneur, mais il 
ne pouvait pas le déclarer publiquement. Quand ses disciples ont compris la 
vérité sur son identité, il leur a dit de ne le dire à personne. Il était le Messie, 
le roi promis d'Israël, et son message concernait son royaume à venir, mais 
il ne pouvait le communiquer que dans son enseignement en utilisant un 
langage ambigu. Il a parlé de lui à la troisième personne en tant que Fils de 
l'homme. Et il a appelé son royaume à venir le ‘royaume de Dieu’ (génitif), 
ce qui en grec pourrait signifier le royaume de Dieu, ou le royaume qui a une 
origine divine, le royaume venant de Dieu (ablatif). 

Avec cette compréhension, regardons ce que Jésus a dit lorsque le 
gouverneur romain Pilate lui a demandé s'il était le roi des Juifs (Jn 18:33). 
Jésus a d'abord évité la question mais lui a finalement donné une réponse 



plus claire. Il a dit que son royaume n'appartenait pas à ce monde. Si c'était 
le cas, ses serviteurs se seraient battus pour l'empêcher d'être remis aux 
dirigeants juifs. Puis Jésus dit: ‘Mon royaume n'est pas de ce monde.’ ‘Es-tu 
donc roi?’, A démandé Pilate. Jésus répondit: ‘Tu le dis toi-même: je suis 
roi ! Si je suis né et si je suis venu dans ce monde, c’est pour rendre 
témoignage à la vérité. Celui qui appartient à la vérité écoutent ce que je dit’ 
(Jn 18:37). Jésus avait bien sûr son royaume, mais son origine n'était pas de 
ce monde, tout comme il n'était pas de ce monde; il est l'homme du ciel et 
son royaume était du ciel, accordé par Dieu. Mais son royaume est de ce 
monde, car il régnera sur la terre. Ce que je veux dire ici, c'est que Jésus était 
et est un roi, mais que son royaume n'est pas d'ici, il vient de Dieu. 
L’expression ‘royaume de Dieu’ fait référence à son règne sur la terre et ne 
fait jamais référence à la souveraineté du Père. Jésus devait parler en 
paraboles et utiliser des expressions cryptiques, mais nous aurons une image 
plus claire si à chaque fois que nous lisons à propos du royaume de Dieu, 
nous l’interprétons comme le royaume à venir du Messie. 

Les gens ont-ils reconnu que Jésus était le Messie? Ils étaient divisés et il y 
avait un doute. Au début, les dirigeants n’ont pas pris Jésus au sérieux, mais 
ses miracles les ont inquiétés. Même ses disciples étaient confus. D'une part, 
il était un faiseur de miracles, un guérisseur et sans doute un prophète. Les 
démons, qui appelaient souvent Jésus le ‘Fils de Dieu’, ont également 
encouragé la conviction qu’il était le Messie. Mais d'autre part, il y avait des 
preuves contre elle. Jésus était un pauvre prédicateur itinérant, le concept de 
roi messianique défini par personne. Deuxièmement, Jésus lui-même a parlé 
du Fils de l'homme à la troisième personne, ce qui suggère que le Messie 
pourrait être une autre personne. Et en plus de cela, il parlait habituellement 
du royaume de Dieu (le royaume du Messie, comme quelque chose dans 
l'avenir. Lorsqu'il a voulu suggérer aux gens qu'il était le Messie, il a dit: ‘le 
royaume de Dieu est proche’, ou ‘le royaume de Dieu est parmi vous. ‘En 
d'autres occasions, le discours de Jésus indiqua clairement qu'il était le 
Messie. Il dit aux gens qu'ils devaient croire en lui et se donner de tout cœur 
à lui. Il disait, par exemple, que quiconque le reconnaissait auparavant il le 
reconnaîtrait devant Dieu (Mt 10:32). Cela n’a pas d’incidences politiques. 

Le Messie dans le livre d’Actes 

Le titre ‘Christ’ signifiant ‘Messie’ apparaît plus de 500 fois dans le livre des 
Actes et des épîtres. De plus, le royaume de Dieu est mentionné environ 28 
fois dans les livres du Nouveau Testament à la suite des Evangiles. Luc 
déclare dans le dernier verset du livre des Actes que Paul continua à prêcher 
sur le royaume de Dieu et à enseigner avec audace et liberté au sujet du 
Seigneur Jésus le Messie (Ac 28:31). Cependant, dans les 13 épîtres de Paul, 
il ne fait référence au royaume que 15 fois, y compris des expressions 
apparentées, par exemple, ‘le royaume du Fils qu’il aime. Une seule fois (1 
Co 15:24), il parle du règne de Christ sur la terre, mais il évoque six fois 



l’héritage du royaume de Dieu. Autrement, sa principale préoccupation 
semble concerner la situation actuelle des chrétiens et des églises. 

Alors, à quoi se rapportent les références au royaume de Dieu dans les Actes 
et les épîtres? Est-ce qu'ils enseignent un futur royaume messianique, ou est-
ce qu'ils l'égalent à l'Eglise? Paul a dit aux croyants colossiens que Dieu les 
avait qualifiés pour partager l’héritage dessaints dans le royaume de la 
lumière. Il les avait sauvés de la puissance des ténèbres et les avait conduits 
dans le royaume du Fils qu'il aime, par qui ils ont la rédemption, le pardon 
des péchés (Col 1:12-13). ‘Le royaume du Fils qu’il aime’ est bien sûr le 
royaume du Messie, et ce verset est souvent cité pour montrer que le royaume 
de Dieu a déjà commencé ou s’est réalisé et qu’il est une réalité présente. 
Oui, nous sommes sauvés, nos péchés sont pardonnés, nous avons été 
adoptés comme enfants de Dieu, nous sommes membres de la famille royale, 
nous sommes un royaume de prêtres au service de notre Dieu. Mais on ne 
règne pas encore! Nous sommes justifiés, mais pas encore glorifiés. Dieu a 
commencé un bon travail en nous, mais il ne sera pas parfait avant le jour du 
retour de Jésus-Christ. 

Etant ‘en Christ’, nous sommes assis avec Christ au ciel (Ep 2:6), mais ce 
statut que nous avons est pour notre propre édification personnelle. Le 
monde ne peut pas et ne le reconnaît pas. Les chrétiens sont déjà entrés dans 
la monarchie et nous attendons que Jésus vienne pour voir comment cela 
évoluera. Cela s'exprime dans un contexte passé car toutes nos bénédictions 
de statut nous parviennent lorsque nous naissons d'en haut. Cependant, il n’y 
a aucune raison d’appeler cela ‘eschatologie réalisée’ comme beaucoup le 
font. ‘Réalisé’ signifie que quelque chose est présent comme réalité. Ce n'est 
pas vrai du royaume de Dieu. Dans le domaine spirituel, nous avons été 
délivrés de la puissance du diable, nous sommes de nouvelles créatures en 
Christ et nous vivons sous la puissance du Saint-Esprit. Une fois qu'une 
personne est née de nouveau, elle devient un enfant de Dieu et participe 
immédiatement à la vie de Dieu qui appartient à l'avenir. Mais le royaume 
du Messie n’est pas une expérience spirituelle. Il n'est pas encore arrivé dans 
le monde réel. Le Messie n'est pas assis sur son trône terrestre. Paul parle du 
Messie qui est en nous comme notre espoir glorieux (Col 1:27). Nous avons 
une relation avec Dieu, nous vivons une nouvelle vie, nous savons que nous 
sommes ‘en Christ’, mais la gloire est encore à venir. Jésus est sur le trône 
céleste, mais il attend aussi que Dieu soumette ses ennemis (He 10:13), 
culminant à Harmaguédon. Son règne sur la terre n’a pas commencé et le 
nôtre non plus. 

Luc a dit que Jésus ressuscité était apparu à ses disciples au cours d'une 
période de 40 jours et leur avait parlé du royaume de Dieu (Ac 1:3). Qu'est-
ce qu'il leur a dit? Parlait-il de l'Eglise qui n'avait pas encore commencé? Ou 
le royaume du Messie, qui, comme nous le savons maintenant, était encore 
millénaire dans l’avenir? Les deux sont liés, bien sûr, car la véritable Eglise 
est constituée de ceux qui hériteront du royaume. La conversation de Jésus 
sur le chemin d’Emmaüs peut nous donner une idée de ce dont il parlait. Il 



leur a dit que le Messie devait subir ces choses avant d'entrer dans sa gloire. 
Puis, en commençant par Moïse et tous les prophètes, il leur expliqua tous 
les passages de la Bible sur lui-même (Lc 24:26-27). Et plus tard, il dit à ses 
disciples que tout ce qui était écrit sur lui dans la loi de Moïse, des prophètes 
et des Psaumes devait être accompli (Lc 24:44). 

Nous l’avons de la bouche de Jésus lui-même. Toutes les prophéties 
messianiques de l'Ancien Testament doivent être accomplies. Par exemple, 
Es 11:10, que Paul cite dans le livre de Romains, dit que le Messie se lèverait 
pour mener les nations et qu'ils espéreraient en lui (Rm 15:12). Esaïe a 
prophétisé que le Messie lèverait une bannière pour les nations, rassemblerait 
les dispersés d'Israël et rassemblerait le peuple dispersé de Juda aux quatre 
coins de la terre (Es 11:12). 

Pierre a dit à une foule à Jérusalem que le Messie devait rester au ciel jusqu'à 
ce qu'il soit temps pour lui, en tant que Messie, de tout restaurer à la 
perfection. Ils devraient se repentir et se tourner vers lui pour que leurs 
péchés soient effacés, afin que des moments de rafraîchissement puissent 
venir de la présence du Seigneur et qu'il puisse leur envoyer Jésus, qu'il avait 
désigné il y a longtemps pour être le Messie. Pierre a dit que Jésus devait 
rester au ciel jusqu'au moment de restaurer toutes les choses que Dieu avait 
annoncées par ses prophètes (Ac 3:19-21). 

Philippe a également prêché la bonne nouvelle concernant le royaume de 
Dieu et le nom de Jésus le Messie (Ac 8:12). Dans les Evangiles, 
l'enseignement du royaume de Dieu à un auditoire juif était une chose, tandis 
que dans les Actes et les épîtres, la prédication de l'Evangile et le salut par la 
mort de Jésus-Christ en étaient une autre. Peut-être que dans la prédication 
de Philippe aux Samaritains, nous voyons un mélange de ces messages. 

Paul et Barnabé ont prêché aux Juifs et aux autres races de Galatie et leur ont 
dit qu'ils devaient endurer de nombreuses épreuves avant d'entrer dans le 
royaume de Dieu (Ac 14:22). Qu'est-ce que Paul veut dire ici en disant 
‘entrant dans le royaume de Dieu’? Est-ce synonyme de ‘être sauvé’? Est-ce 
que son message est maintenant un mélange du royaume du Messie et du 
message de l’Evangile? Ou se concentre-t-il sur l'avenir? Le royaume de 
Dieu fait toujours référence au futur gouvernement, à la souveraineté ou au 
règne du Messie. Il est normal que les chrétiens fassent l'expérience de la 
souffrance dans cette vie avant d'être glorifiés dans la suivante. Le 
commentaire de F. F. Bruce sur ce verset est le suivant: ‘Pas de croix, pas de 
couronne’. 

Le Messie dans les épîtres de Paul 

‘Christ’ a évolué pour devenir un nom personnel dans les épîtres, où Jésus 
est souvent appelé Jésus-Christ, Christ Jésus et le Seigneur Jésus-Christ. Les 
épîtres de Paul ne contiennent que des références éparses et l’emphase est 
parfois passée du règne futur de Christ aux implications de ce règne sur la 
présente vie chrétienne. 



Paul déclare que le royaume de Dieu ne consiste pas en nourriture et en 
boissons mais en justice, paix et joie produites par le Saint-Esprit (Rm 
14:17), et que le royaume de Dieu n'est pas seulement un discours, mais aussi 
une puissance. (1 Co 4:20). Cependant, aucune de ces déclarations ne prouve 
que le royaume a été réalisé; ils enseignent des vérités intemporelles sur le 
royaume. Les saints ressuscités qui constitueront la monarchie seront tous 
remplis d'Esprit et présenteront le fruit de l'esprit; amour, joie, paix, bonté 
etc. Si cela est ce à quoi ressemblera le royaume messianique de Dieu, alors 
il devrait se refléter dans nos relations actuelles. Paul se réfère généralement 
au royaume comme futur, avec un regard spécial au fait de l’hériter.  Il a dit 
que les méchants n'hériteront pas du royaume de Dieu (1 Co 6:9). Sa 
déclaration la plus claire sur le royaume messianique figure dans son chapitre 
sur la résurrection: 

‘Mais cette résurrection s’effectue selon un ordre bien déterminé: le 
Christ est ressuscité en premier lieu, comme le premier fruit de la 
moisson ; ensuite au moment où il viendra, ceux qui lui appartiennent 
ressusciteront à leur tour. Puis viendra la fin, lorsque le Christ remettra 
la royauté à Dieu le Père, après avoir anéanti toute Domination, toute 
Autorité et toute Puissance hostiles. Il faut, en effet, qu’il règne jusqu’à 
ce que Dieu aie mis tous ses ennemis sous ses pieds’ (1 Co 15:23-25). 

Il fait ensuite la déclaration importante selon laquelle les corps mortels (chair 
et sang) ne peuvent pas hériter le royaume de Dieu, puis il ajoute que ce qui 
se décompose ne peut pas hériter ce qui ne se décompose pas (1 Co 15:50). 
Paul déclare ici la nécessité de la résurrection avant d’entrer dans le règne du 
Messie. La résurrection aura lieu au retour de Jésus et c’est le moment où 
nous hériterons du royaume. Cela est conforme à l'Ap 20 qui stipule que la 
résurrection des justes se produira avant le début du règne millénaire de 
Christ sur la terre. Le reste des morts ne s'animera pas avant la fin des mille 
ans. Ceci est une preuve supplémentaire indiscutable que le royaume de Dieu 
n'est pas présent maintenant. 

Paul appelle ses membres de l'équipe évangélique, des ouvriers du royaume 
de Dieu (Col 4:11). Le règne du Messie est le but, le point culminant vers 
lequel tout le travail chrétien se dirige. Les âmes gagnées pour le Seigneur y 
entreront dans leur gloire et recevront leurs récompenses. Paul exhorte les 
chrétiens thessaloniciens à vivre d'une manière digne de Dieu, qui les appelle 
dans son royaume et sa gloire (1 Th 2:12). Ce verset ne mentionne pas 
spécifiquement le royaume de Dieu, mais ‘son royaume’ est évidemment la 
même chose et, comme il est expliqué tout au long de ce livre, il ne fait pas 
référence au règne universel de Dieu, mais au règne terrestre du Messie 
venant de Dieu. Le temps ici est présent (appels), ou plutôt habituel; c’est ce 
que Dieu fait habituellement, il appelle les gens à entrer dans le royaume et 
la gloire de son Fils. C'est leur destination ultime. 

En faisant un appel solennel à Timothée, Paul le fait, en se basant sur les 
réalités futures; la venue de Jésus pour établir son royaume messianique et 
pour juger les vivants et les morts. Il a dit: 



‘C’est pourquoi, devant Dieu et devant Jésus-Christ, qui va juger les 
vivants et les morts, et dans la perspective de sa venue et de son règne, 
je te le recommande solennellement:’ (2 Tm 4:1). 

Ce verset fait référence aux événements futurs décrits dans Ap 19-20, à la 
seconde venue de Christ, au millénium et au jugement du trône blanc. Dans 
le même chapitre, Paul a dit que le Seigneur le délivrerait de toute attaque 
perverse et le mènerait en toute sécurité dans son royaume céleste (2 Tm 
4:18). Qu'entend-il par ‘royaume céleste’? Le commentaire de la NIV 
suggère le ciel lui-même, mais le règne du Messie est sur la terre, pas au ciel. 
Le lexique grec de BAG (Bauer, Arndt & Gingrich) indique que le mot grec 
qui signifie ‘céleste’ peut signifier quelque chose qui existe, ou qui appartient 
à la nature, ou qui vient de là. Le royaume du Messie a sa source en Dieu, 
alors il est donc dit ‘céleste’ ou ‘du ciel’. C’est pourquoi Matthieu appelle 
souvent le royaume de Dieu ‘le royaume du ciel’. C’est aussi de nature 
céleste, car la destination de Paul est la ville sainte qui descend du ciel 
d’auprès de Dieu. C'est la future demeure de la maison royale après la 
résurrection (Ap 21:2). 

Le Messie dans Hébreux et les épîtres catholiques 

Il n’y a que quatre références au royaume du Messie dans ces épîtres, mais 
il est significatif que ces auteurs l’interprètent comme un futur royaume 
terrestre. En citant Ps 45:6, l'auteur de Hébreux a déclaré: ‘Ton trône, ô 
Dieu, subsiste pour toute éternité, le sceptre de ton règne est sceptre 
d’équité’ (He 1:8). Il interprète le roi comme étant le Messie, le Fils de Dieu, 
qu’il a fait héritier de toute chose, dont le règne (royaume) a toujours été 
considéré comme étant sur la terre. Puis il dit aux chrétiens que, puisqu'ils 
reçoivent un royaume qui ne peut pas être ébranlé, ils devraient être 
reconnaissants (He 12:28). Recevoir le royaume équivaut à en hériter et à 
gouverner en tant que cohéritiers avec le Messie pendant son règne 
millénaire. 

Jacques dit que Dieu a choisi ceux qui sont pauvres aux yeux du monde pour 
être riches en foi et pour hériter le royaume qu'il a promis à ceux qui l'aiment 
(Jc 2:5). Cf. Jc 1:12 où il dit que c'est l'homme qui a résisté à l'épreuve qui 
recevra la couronne de la vie; la couronne du vainqueur qui dure pour la vie 
éternelle. 

Pierre dit que les chrétiens devraient confirmer leur appel et leur élection, 
car de cette manière, ils entreront généreusement dans le royaume éternel de 
notre Seigneur et Sauveur Jésus, le Messie (2 P 1:11). Pierre fait 
probablement allusion à Dn 7, où il est dit que le royaume, l'autorité et la 
magnificence de toutes les nations de la terre seraient donnés aux saints du 
Très Haut. Ce royaume durera pour toujours et toutes les autorités serviront 
le Messie et obéiront. 

 



Le Messie dans l’Apocalypse 

Les termes ‘Messie’ et ‘royaume de Dieu’ n’y apparaissent pas du tout. 
Néanmoins, le Messie est mentionné sous de nombreux titres et noms, y 
compris ‘Jésus’ quatorze fois. Les quatre versets suivants font référence au 
royaume du Messie: 

Ap 1:6 Jésus, qui nous aime et nous a libérés de nos péchés par son sang, a 
fait de nous un peuple de rois, des prêtres au service de Dieu son Père. La 
Nouvelle Bible anglaise (NEB) traduit ‘royaume’ d’une manière plus 
significative en tant que ‘maison royale’. La ‘signification première’ de 
‘royaume’ est ‘royauté’, mais ici ce n’est pas abstrait; il fait référence à ceux 
qui règnent, à la monarchie ou à la maison royale, à ceux qu'on appelle 
parfois les ‘fils du royaume’. 

Ap 5:10 L'Agneau (le Messie) a racheté le peuple pour qu'il devienne un 
peuple de rois (une maison royale ou monarchie) et des prêtres pour notre 
Dieu, et ils régneront sur la terre. Ceci répète ce qui a été dit dans la référence 
précédente avec les informations supplémentaires que les saints régneront 
sur la terre. Le royaume de Dieu (royauté messianique) provient du ciel, 
mais le règne est sur terre. Le Messie, Jésus, régnera sur le monde entier 
avec sa famille royale, les saints, ceux qui ont été rachetés par son sang. Je 
préfère la traduction au-dessus de la terre, car il n'y a aucune preuve 
scripturaire que le Messie ou les saints vivront sur la terre. Il semble que les 
corps rachetés dans leur résurrection gouverneront la terre à partir de la 
Nouvelle Jérusalem. 

Ap 11:15 Le son de la septième trompette signale le point culminant du livre 
lorsque le royaume du monde devient le royaume du Seigneur et de son 
régent, le Messie, qui régnera à jamais. C'est un verset central qui reflète 
l'apogée du livre. Ce royaume appartient à la planète terre et est certainement 
une allusion à Dn 2:44, 7:14. Le royaume du monde est au singulier, car la 
domination et le règne sur le monde entier passent des tyrants au Messie. 
Tous les royaumes terrestres ont pris fin. 

Ap 12:10 Une voix forte dans le ciel déclare que le salut, la puissance, le 
royaume de Dieu et l'autorité de son Messie sont maintenant arrivés. C'est 
le point culminant. Il y eut une guerre dans les cieux et Satan, qui avait égaré 
le monde entier, fut précipité sur terre avec ses démons. Le temps est venu 
pour que le royaume de Dieu soit manifesté et pour que l'autorité de son 
régent, le Messie, soit renforcée. Le livre de l'Apocalypse est une description 
de la fin du siècle présent, qui culmine avec le retour du Messie juif, Jésus, 
sa victoire sur ses ennemis et le début de son règne sur la terre. 

Les titres de Jésus dans l'Apocalypse 

Nous allons maintenant vérifier la terminologie utilisée dans Apocalypse 
pour décrire la personne de Jésus et sa victoire en tant que Messie. 



Ap 1:5 Jésus le Messie, le témoin, le fidèle, le premier-né d'entre les 
morts, et le chef des rois de la terre. 

1:8 L'Alpha et l'Oméga, qui est, qui était et qui vient, le Tout-Puissant. 

1:17-18 Le premier et le dernier (Es 44:6, 48:12), le vivant. 

2:18 Le Fils de Dieu. 

3:7 Celui qui est saint et vrai, qui a la clé de David. 

La clé de la maison de David est mentionnée dans Es 22:22. Les clés sont 
des symboles de l'autorité et, dans ce contexte, des clés du royaume de Dieu, 
le trône davidique. Dans Mt 16:19, Jésus a dit qu'il donnerait les clés du 
royaume à Pierre. 

3:14 L’Amen, témoin fidèle et vrai, créateur de la création de Dieu. 

5:5 Le lion de la tribu de Juda, racine de David. 

Les images du Lion sont issues d'une première prophétie messianique de Gn 
49:9-10. Jacob bénit Juda en disant qu’il était un lionceau. Le sceptre ne le 
quitterait pas, pas plus que l’état-major du souverain entre ses pieds, jusqu’à 
ce que vienne celui qui les possède tous les deux et à qui appartiendrait 
l’allégeance des nations. ‘Racine de David’ se traduit mieux par ‘rejeton ou 
descendant de David’. Un rejeton se développe à partir de la racine d'un arbre 
ou d'une plante, même lorsqu'il est supposé mort et fait symboliquement 
référence au Messie, issu de la lignée royale de David, fils de Isaї, 1000 ans 
après David et 400 ans et plus après. le dernier roi de Judée. Dans Es 11:1-2, 
une autre prophétie dit qu'une pousse sortira de la souche de Jessé et qu'une 
branche de ses racines portera ses fruits. 

5:12 L'Agneau qui a été immolé (Es 53:7) 

11:15 Son Messie. 

Le Père et le Fils partagent le trône, mais le pronom reste singulier car les 
membres de la Trinité ne font qu'un. Le Seigneur est souverain sur tous, le 
Messie est son régent sur la terre.cf.Ps 2:6 où le Seigneur installe son régent 
sur le mont Sion. 

14:14 Le fils de l'homme. 

Celui qui ressemble au Fils de l’homme est Jésus, une allusion à Dn 7:13. 
C'est le titre que Jésus s'est fréquemment attribué dans les Evangiles. 

17:14 Seigneur des seigneurs et Roi des rois. 

19:11 Fidèle et vrai. 

19:13 La parole de Dieu. 

19:16 Roi des rois et Seigneur des seigneurs. 

22:13 L'alpha et l'oméga, le premier et le dernier, le début et la fin. 



22:16 La racine et le descendant de David, l'étoile brillante du matin. 

Ce dernier nom vient d'une prophétie messianique donnée par Balaam, fils 
de Beor dans Nb 24:17: 

Je peux le voir, mais pas maintenant, 
Je l'observe, mais de loin. 
Une étoile jaillit de Jacob; 
un sceptre provient d'Israël. 

Bien que la référence immédiate soit au roi David, ici, dans l’Apocalypse, 
elle concerne le fils aîné de David. FF Bruce, dans ‘The Revelation to John’ 
(p. 666), écrit que ‘dans les textes de Qumran, Nb 24:17 est un témoignage 
récurrent du guerrier messianique de la fin des temps.’ L'étoile était un 
symbole familier dans les écrits juifs pour le roi davidique attendu. L'étoile 
du matin est une promesse que la longue nuit de tribulation est presque 
terminée et que le nouveau jour eschatologique est sur le point de se lever. 
L'étoile de David, connue en Hébreu comme Magen David, ou le Bouclier 
de David, est un symbole généralement reconnu de l'identité juive moderne 
et du judaïsme. 

Résumé de l'enseignement de Jésus comme étant Messie 

1. Quand Jésus demanda aux disciples qui ils pensaient qu’il était, Pierre 
déclara qu'il était le Messie et Jésus leur dit de le garder pour eux-mêmes. 

2. Immédiatement après, à Césarée de Philippe lors de la transfiguration, 
Pierre, Jacques et Jean ont vu Jésus dans sa gloire messianique, mais ils 
n'ont raconté à personne ce qu'ils avaient vu. 

3. Lors de son procès devant le grand prêtre, Jésus se déclara être le Messie. 

4. Quand la Samaritaine a parlé du Messie, Jésus lui a dit que celui qui lui 
parlait était le Messie (Jn 4:26). 

5. Jésus s'est référé à Dieu comme étant son Père (Jn 5:17) et lui-même 
comme le Fils (Jn 5:19-23). ‘Fils de Dieu’ était un titre messianique 
trouvé dans Ps 2:7-8 où le Seigneur dit: ‘Tu es mon Fils, aujourd'hui je 
suis devenu ton Père. Demande-moi : Que veux-tu? Je te donne en 
patrimoine les peuples de la terre, et le monde, jusqu’en ses confins 
lointains, sera ta proprété. ‘L'auteur de Hébreux cite ces versets et les 
relie à Jésus (He 1:5). 

6. Il a également dit que le Père lui avait donné le pouvoir de juger, car il 
était le Messie (Jn 5:27). 

7. Les déclarations ‘JE SUIS’ dans l’Evangile de Jean identifient Jésus avec 
le nom divin Yahweh et les nombreux versets qui attribuent la divinité 
au Messie dans l’Ancien Testament. 

‘Je suis le pain qui donne la vie’ (Jn 6:35). 



‘C’est moi qui suis le pain descendu du ciel’ (Jn 6:41). 

‘Je suis la lumière du monde. Celui qui me suit ne marchera pas dans les 
ténèbres: il aura la lumière de la vie’ (Jn 8:12, cf. Es 49:6). 

‘Si vous ne croyez pas que moi, JE SUIS, vous mourrez dans vos péchés’ 
(Jn 8:24). 

‘Avant qu'Abraham soit venu à l’existence, moi, JE SUIS!’ (Jn 8:58). 
Les dirigeants juifs ont ramassé des pierres pour le lui jeter parce qu’il a 
blasphémé. 

8. L’entrée triomphale de Jésus à Jérusalem s’est faite par le mont des 
Oliviers, un monument important de la religion messianique. C’est à 
partir du mont des Oliviers que Jésus est monté au ciel (Ac 1:12), et c’est 
sur cette même montagne que le Messie descendra à son retour (Za 14:4). 
Jésus monta sur un âne pour accomplir une prophétie messianique de Za 
9:9, cf. Mt 21:4-5. La foule a crié: ‘Hosanna! Béni soit celui qui vient de 
la part du Seigneur. Béni soit le royaume qui vient, le royaume de David, 
notre père’ (Mc 11:9-10). Les foules ont reconnu la signification de cet 
événement messianique, mais les pharisiens ont rejeté Jésus comme étant 
leur Messie (Lc 19:39). Jésus est allé au temple où les enfants ont crié: 
‘Hosanna au fils de David’ (Mt 21:15). Ainsi, la croyance en lui comme 
le Messie grandissait. 

9. Jésus a demandé aux Juifs pourquoi ils l'accusaient de blasphème alors 
qu'il s'appelait le Fils de Dieu? (Jn 10:36) Dans 2 S 7:12-14, Dieu promit 
à David d’établir à jamais le trône de son descendant, d’être pour lui un 
père et qu’il soit pour lui un fils. Basé sur cette promesse, Fils de Dieu 
est devenu un titre messianique. 

10. La foule a dit à Jésus qu'elle avait appris de l'Ancien Testament que le 
Messie demeurerait pour toujours. Alors pourquoi a-t-il dit que le Fils de 
l'homme devait être élevé? (Jn 12:34) Ici, la foule identifie le Messie avec 
l’expression de Jésus ‘Fils de l’homme’. 

11. La prière de Jésus au Père, dans Jn 17, ne laisse aucun doute sur ce que 
Jésus a cru être. Il a appelé Dieu ‘Père’ et s’est appelé ‘Fils’. Il a dit qu'il 
avait obtenu l'autorité sur tous les peuples (Dn 7:14, Ps 2). La relation 
entre Dn 7:14 et Mt 28:18-19 est significative. Daniel dit que la 
domination, la gloire et un royaume avaient été conférés au Messie, afin 
que tous les peuples, toutes les nations et toutes les langues le servent. 
Dans Matthieu, Jésus a dit que toute autorité dans les cieux et sur la terre 
lui avait été conférée. Ses disciples devraient donc aller et former des 
disciples dans toutes les nations. 

C’est la grande commission, les ordres de marche de l’Eglise. Jésus donne la 
vie éternelle à tous ceux que le Père lui a donnés. Hériter la vie éternelle 
selon Jean à hériter le royaume de Dieu. Ayant terminé son travail, Jésus est 
en train de retourner à la gloire qu'il avait avec le Père avant le début du 
monde. Il a dit que ceux que le Père lui a donnés savent avec certitude qu'il 



est venu du Père et croient qu'il l'a envoyé. Il déclare que tout ce qu’il a est 
du Père et que tout ce que le Père a est le sien. Unité complète. Les croyants 
ont la parole et Jésus demande protection pour eux contre le malin. Il ne 
mentionne pas explicitement son messianisme, ni le royaume de Dieu, mais 
prie pour ses disciples et ceux qui croiront en lui par leur message. Il prie 
pour leur unité et dit qu'il leur a donné la gloire que le Père lui a donnée. 
Cette gloire est royale et éternelle. Il leur a donné la vie éternelle et leur gloire 
consiste à être les cohéritiers avec Christ et à régner avec lui. Leur ultime 
glorification est exprimée dans Ap 3:21, lorsque les vainqueurs partageront 
une place avec Jésus sur son trône, tout comme Jésus a vaincu et a partagé 
une place avec le Père sur son trône. 

12. Dans Jn 18:33, Pilate demanda à Jésus s'il était le roi des Juifs. Jésus a 
répondu que son royaume n'était pas de ce monde. Il n'a pas dit qu'il 
n'appartenait pas à ce monde. La préposition grecque ɛk ‘venant de, 
sortant de’ indique que son royaume n’a pas son origine dans ce monde, 
ni qu’il ne se manifestera pas dans ce monde. Il a admis qu'il était un roi 
et qu'il était né pour cette raison. 

13. Jean a déclaré que le but de son livre était de permettre aux gens de croire 
que Jésus est le Messie, le Fils de Dieu, et qu'en croyant en lui, ils 
pourraient avoir la vie (Jn 20:31). 

14. Après la dernière cène, Jésus a promis à ses disciples de prendre part à 
son règne dans son royaume à venir. Il leur conféra un royaume, comme 
son Père lui avait conféré, afin qu'ils mangent et boivent à sa table dans 
son royaume et s'assoient sur des trônes pour gouverner les douze tribus 
d'Israël (Lc 22:29-30). 

Les preuves présentées dans ce chapitre sont plus que suffisantes pour 
montrer que Jésus est le Messie et qu’il est le roi à venir promis par les 
prophètes de l’Ancien Testament. Jésus redescendra sur terre et cette fois, il 
régnera en roi et honorera toutes les promesses de l'Ancien Testament qui 
donnaient aux Juifs espoir et attente. 

 


